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Planches Infos sur les illustrations du Kamishibai à proposer Texte 
À l’arrière de la planche associée 

Logique différente!!!! 

Divers (action à 
mener en parallèle…) 

Planche de 
couverture 

 

Il était une fois, dans notre pays, quelques bons 
samaritains… C’étaient des adultes un peu 
spéciaux… Dès que le jour se levaient, ils 
s’inquiétaient… Ils s’inquiétaient de quoi ? Des 
enfants !!! Ils avaient le souci de savoir si les petits 
étaient heureux… S’ils avaient tout ce dont ils 
avaient besoin. 
Oh bien-sûr, ils n’étaient pas des magiciens. Oh que 
non ! 
Non, c’était juste comme des lutins mais dans des 
corps de géants ! On les appelait les Gn’Hum ! 

 

Planche 2 Image d’un pays avec des formes de lutins grands… 

 
 

Les Gn’hum utilisaient un miroir spécial… C’était 
bien la seule chose de magique qu’ils avaient ! 
« Miroir, mon beau miroir, dis-moi si Victor… 
Samir… Kim… Ou Natacha est heureux… Est-ce 
qu’ils ont tout ce dont ils ont besoin ?  Miroir, STP ? 
rassure-moi… » 
Et si le miroir envoyait une jolie image d’un enfant 
rieur, d’un enfant joueur, d’un enfant râleur, d’un 
enfant qui fait même des bêtises, les Gn’hums 
étaient rassurés… Et riaient à leur tour… 
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Planche 3 Un miroir avec, comme reflet, un enfant qui joue

 

Cependant, certains jours, les Gn’hums 
apercevaient dans leur miroir magique des enfants 
qui n’étaient pas heureux, qui n’avaient pas à 
manger tous les jours, qui n’avaient pas de lit pour 
s’endormir, qui étaient malades et sans personne 
pour les soigner. Parfois même des évènements 
encore plus effrayants !!! 
Les Gn’hums étaient dépités, terrifiés, apeurés…. 
Ils coulaient de leur cœur une rivière de tristesse. 
Parce qu’ils ressentaient dans tout leur corps la 
souffrance de ces petits êtres… mais aussi parce 
qu’ils n’avaient pas de baguette magique pour 
changer le monde. 

 

Planche 4 Des larmes, une rivière…. Un miroir avec un enfant replié sur 
ses genoux 

 

Un jour, un Gn’hum , tellement inquiet et en colère, 
alla voir un personnage dont on disait qu’il était un 
peu sorcier. Mais un gentil, hein ! 
Le Gn’hum lui dit « Mais que puis-je faire ? ça me 
rend tellement triste ! » 
Et le curieux bonhomme lui dit « Ton pouvoir 
demeure dans ton écoute. Il ne suffit pas 
d’entendre les sons, tu dois aussi écouter les cœurs. 
Cela permet d’évacuer un peu de souffrance. Va à 
la rencontre réelle de ces enfants. Je te donnerai 
aussi quelques noms de sages qui parfois, trouvent 
des solutions pour ces petits d’hommes. Tu sais, il 
n’y a pas de pouvoir dans une seule personne mais 
un peu de magie dans chacun de nous. Ton rôle à 
toi, et pas le moindre, c’est de placer les tristesses 
recueillies dans un sac à chagrin 
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Planche 5 Un personnage (genre Merlin l’enchanteur) 

 

Toi et tes amis Gn’hum, parcourez le pays, 
rencontrez ces jeunes et écoutez-les de vos oreilles 
fantastiques. Prenez vos miroirs et de cette façon, 
nous pourrons tous rassembler et partager nos 
savoirs et nos conseils. 

 

Planche 6 Un paysage, un personnage que l’on voit au loin…avec un sac 
sur le dos et un miroir en main 

 

Aujourd’hui, le Gn’hum BerLuc qui était un peu 
malade, m’a demandé de le remplacer. Il m’a prêté 
son miroir pour qu’il puisse vous voir à distance. 
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 Miroir  
 

 Avec un vrai petit 
miroir en main. (Je l’ai 
déjà) 

Planche 7 Un enfant qui chuchote dans une oreille  

 

« Murmure d’enfants »  

L’histoire s’arrête mais l’animateur prend le relais et propose un photolangage… 

 


